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rent dans ce VaifCeau, fe ietterent aux pieds de leurs
maris, les conjurans [113] d'auoir piti£ de ces pauures
naufragans, s'offrant mefme de ieuner vne partie du
temps en leur confideration. Les hommes flechis par
la tendreffe de ces bonnes femmes, les receurent; Et
pour premier mets, ils leur donnerent & chacun vn
verre d'eau douce, & puis vn peu de bouillie: Le
lendemain ils leur en donnerent vn peu dauantage,
pour eflargir petit a petit leur eftomach, retreffy par
vn fi long ieufne. En vn mot ils leur fauuerent la
vie, & puis les menerent en 1'Ifle de Madere, ou ils
les dechargerent. Ces bonnes gens furent affez mal
traitez, a ce qu'ils difent, iufques a ce qu'ayans fait
rencontre d'vn Pere de noftre Cornpagnie; & luy
ayans raconte" leur deconuenue, les habitans de cette
Ifle voyans que nos Peres les fecouroient, leur don-
nerent fort amoureufement toutes les chofes dont ils
auoient befoin. Ce naufrage a caufe" bien de la perte
a nos Peres de la Nouuelle France, & a plufieurs de
fes habitans: mais Dieu foit beny que les hommes fe
foient fauuez, nous n'en auos appris les particularitez
qu'en gros, & comme a bafkons rompus. L'vne des
plus remarquables eft que ces pauures [114] naufra-
gans eftans arriuez en France, font allez tous enfem-
ble accomplir leurs voeux 6s tnaifons de la Saincte
Vierge a Saumur, & de Saincte Anne en Bretagne,
deuant que de rentrer en leurs propres maifons, ny
faluer aucuns de leurs parens ott amis.
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